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re-santé en phase
d'atterrissage en Wallonie

nants à co-créer avec des usagers/pa-
tients, des seniors et des professionnels
de la santé, une offre numérique. L'ob-

jectif est defaciliter l'expression des be-
soins non-satisfaits des usagers en sus-
citant l'émergence de solutions. Nous
sommes là pour stimuler les besoins}},

Actif depuis un an, le Wallonia explique David Della Vecchia, le res-
eHealth living lab (WeLL),le living pons able du WeLL.
lab publicwal10n spécialisé dans l'e- Lesrésultats sont prometteurs. Le
santé, devrait bientôt sortir de ses Réseau Santé Namur espère lancer
cartons 13 projets prometteurs. Et, à rapidement des applications sur
l'heure de la révolution numérique, smartphone. «Nous visons le rétablis-
ces recherches issues du brainstor- sement des usagers en santé mentale
ming entre acteurs du monde de la par les outils technologiques. En cas de
santé et aficionados des nouvelles crise, un patient pourra gérer des pho-
technologies risquent de reléguer tos qui lui font du bien. Nous visons les
au rang des antiquités des services pathologies psychiatriques. La volonté
telle célèbre Télé-secours de Ma- est clairement de soutenir les malades
dame Laurent! dans leur rétablissemenb>, explique
La psychiatrie sur Didier De Riemeacker, le coordina-
smartphone teur du réseau.
Prenons le cas du Réseau Santé Na- Dans le cas de MSF,le projet déve-
mur. Voici quelques mois, les res- loppé au sein du WeLLvise à amélio-
ponsables de ce centre dédié au dé- rer la gestion du programme nutri-
veloppement d'outils destinés à trai- tionnel de l'organisation humani-
ter les problèmes de santé mentale taire. «Le lancement d'une
prennent contact avec le WeLLafin identification biométrique évitera
d'apporter une «touche)}numérique qu'une personne vienne chercher diffé-
à leurs services. D'ateliers en ateliers rentes cartes de distribution de Ilouni-
et surtout grâce à l'intervention ture)},explique-t-on.
d'une communauté de plus de 500 Doté d'un financement public de
membres, le projet prend forme. 800.000 euros pour deux ans, le
«Nous poussons les différents interve- WeLLs'est également ouvert au sec-

LeWeLL,le living lab wallon dé-
dié à l'eHealth, s'apprête à pro-
pulser le monde de la santé sur
son smartphone.

FRANÇOIS-XAVIER LEFÈVRE

teur privé. L'assureur français Axa est
ainsi venu tester une offre de télé-
médecine auprès des utilisateurs du
monde hospitalier wallon avant une
prochaine commercialisation en
Belgique. (Cn s'agit d'applications mo-
biles à destination des malades chro-
niques. Cette assistance à domicile doit
pennettre de diminuer de 50% les hos-
pitalisations pour les malades chro-
niques. Ilfallait cependant tester la so-
lution en environnement réel et avec les
hôpitaux)}, explique Glorys Santana
Tapia, product manager cher Axa
Assistance.

Quant à l'impact sur l'emploi, le
WeLL devrait prochainement étu-
dier la question dans le cadre de la
renégociation de son contrat d'ave-
nir avec le gouvernement.
«Nous visons le
rétablissement des
usagers en santé
mentale par les outils
technologiques.»
DIDIER DE RIEMEACKER
RESEAU SANTÉ NAMUR
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